
Tous droits réservés © Les éditions Entre les lignes, 2011 This document is protected by copyright law. Use of the services of Érudit
(including reproduction) is subject to its terms and conditions, which can be
viewed online.
https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/

This article is disseminated and preserved by Érudit.
Érudit is a non-profit inter-university consortium of the Université de Montréal,
Université Laval, and the Université du Québec à Montréal. Its mission is to
promote and disseminate research.
https://www.erudit.org/en/

Document generated on 07/17/2025 8:05 p.m.

Entre les lignes
Le plaisir de lire au Québec

À chacun son exil
Colette Lens

Volume 8, Number 1, Fall 2011

URI: https://id.erudit.org/iderudit/64916ac

See table of contents

Publisher(s)
Les éditions Entre les lignes

ISSN
1710-8004 (print)
1923-211X (digital)

Explore this journal

Cite this document
Lens, C. (2011). À chacun son exil. Entre les lignes, 8(1), 4–4.

https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/journals/el/
https://id.erudit.org/iderudit/64916ac
https://www.erudit.org/en/journals/el/2011-v8-n1-el1818337/
https://www.erudit.org/en/journals/el/


4 |  entre les  lignes — automne 2011

Éditrice et rÉdactrice en chef ><  
Colette lens  
colettelens@entreleslignes.ca 

rÉdactrice en chef adjointe ><  
Marie-Claude Fortin 

comitÉ de rÉdaction ><  
Marie-Claude Fortin, Colette lens,  
Marie-Ève sévigny 

collaborateurs >< MiChÈle BeauChaMp,  
Jade BéruBé, anniCk duChatel, louis éMond, 
Marie-Claude Fortin, anne genest, hans-Jürgen 
greiF, Marie laBreCque, roBert laplante, François 
Mayeux, FlorenCe Meney, pasCale navarro,  
anne peyrouse, steve proulx, sylvain sarrazin, 
Marie-Ève sévigny, norBert spehner, karine vilder. . 

direction artistique ><  
Martine Maksud  
m@maksudgraphisme.com 

Photo de la Page couverture ><  
Julie duroCher / www.juliedurocher.com 

PhotograPhes ><  
Bonnallie|Brodeur, Maude Chauvin, Julie duroCher, 
sylvie trépanier 

rÉvision linguistique ><  
hélÈne larue, Joanne lauzon 

imPression >< iMpart litho 

distribution >< les Messageries de presse 
BenJaMin inC. 1.800.361.7379 514.364.1780 

aBonneMents, adMinistration et ventes  
les éditions entre les lignes  
2177, rue Masson, Bureau 411  
Montréal, quéBeC h2h 1B1  
téléphone : 514.526.2620  
téléCopieur : 514.526.4111  
inFo@entreleslignes.Ca / www.entreleslignes.Ca  
aBonneMent 1 an/ 4 nuMéros : 24 $ 
tous droits réservés  

droits d’auteur et droits de reproduCtion : tou tes les 
deMandes de reproduCtion doivent être aChe  Minées à : 
CopiBeC (reproduCtion papier) - 514.288.1664 - 1.800.717.2022 
liCenCes@CopiBeC.qC.Ca
les opinions et les idées Contenues dans les artiCles pu Bliés 
n’engagent que la responsaBilité de leurs auteurs.  
la puBliCation d’annonCes et de puBliCités ne signiFie pas 
que le Magazine entre les lignes reCoMMande Ces produits 
et serviCes.
Convention de la poste-puBliCations no 41035529. retourner 
toute CorrespondanCe ne pouvant être livrée au Canada au 
2177, rue Masson, Bureau 411, Montréal, quéBeC, h2h 1B1. 
dépôt légal : 3e triMestre 2011. issn 1710-8004. EntrE lEs lignEs 
Est puBlié quatre Fois l’an.

nous reConnaissons l’aide FinanCiÈre aCCordée par le gou-
verneMent du Canada par l’entreMise du Fonds du Canada 
pour les périodiques (FCp) pour nos aCtivités d’édition. 

nous reMerCions de son soutien le Conseil des arts du 
Canada, qui a investi 20,1 Millions de dollars l’an dernier 
dans les lettres et l’édition partout au Canada.

we aCknowledge the support oF the Canada CounCil For the 
arts whiCh last year invested $20.1 Million in writing and 
puBlishing throughout Canada.

le Magazine EntrE lEs lignEs est MeMBre de la soCiété de 
développeMent des périodiques Culturels quéBéCois (sodep 
inFo@sodep.qC.Ca - www.sodep.qC.Ca)

diffusion Électronique >< 
www.erudit.org/Culture/entreleslignes

p
h

o
to

 :
 b

e
r

tr
a

n
d

 r
. 

p
it

t

Connais-toi toi-même, disait Socrate. Un conseil si simple, 

et pourtant le travail de toute une vie pour qui veut s’y at-

teler. Comment trouver notre place dans le monde si nous 

ne nous connaissons pas nous-mêmes? Comment trouver 

le lieu de notre réalisation si nous ne saisissons pas notre 

valeur, nos forces, nos faiblesses? À qui, à quoi nous iden-

tifier pour nous construire? notre famille? notre pays? nos amis? notre milieu? notre religion? 

autant de questions qui, depuis la nuit des temps, habitent l’humanité, obsédée par la ques-

tion du Sens. 

Comment exprimer cette recherche de sens, si ce n’est par les mots, par les histoires qui ra-

content nos vies, nos désirs, nos dieux, nos différences? et quoi de mieux que la littérature pour 

dire cette complexité du monde? Comme l’exprime si bien alberto Manguel dans Conversations 

avec un ami : « La grande littérature ne peut être qu’ambiguë. »

Une ambigüité et une ambivalence que l’on trouve naturellement exacerbées chez les auteurs 

de l’exil, perpétuellement déchirés entre deux identités, entre deuil et renaissance, entre hier 

et demain. plongés souvent malgré eux au cœur de la question du sens, comment n’auraient-ils 

pas écrit quelques-unes des plus belles pages de la littérature mondiale? 

C’est ce que vous découvrirez dans ce dossier que nous leur consacrons. 

Vous y rencontrerez la colère et la fougue d’une Zoé Valdès, la tendresse d’une abla Farhoud, 

la sagesse d’un pan bouyoucas, la ténacité d’une taslima nasreen, le rire d’un rodney Saint-

Éloi ou la furie d’un Victor hugo. 

Si la plupart des auteurs de l’exil ont appris à la dure que l’enrichissement de leur vision du 

monde passe par une brisure, d’autres y ont vu l’occasion d’une renaissance et d’un éloigne-

ment salvateur. ainsi anne hébert, emportée par la vague d’auteurs partis parfaire leur éduca-

tion littéraire dans un paris mythique, ou encore, les nombreux auteurs se disputant les rési-

dences d’écrivain qui pullulent de par le monde. 

Confrontés au différent et nous le restituant à travers leurs écrits, tous participent à l’effet 

civilisateur de la littérature... nancy huston ne dit-elle pas dans l’Espèce fabulatrice : « Être civi-

lisé, c’est reconnaître l’identité comme une construction, s’intéresser à mille textes et, par là, 

apprendre à s’identifier à des êtres qui ne vous ressemblent pas »?

Ce faisant, n’est-ce pas nous, lecteurs, qui récoltons les meilleurs fruits de ces milliers de 

pages, de ces mille questionnements qui nous aident à nous connaître davantage, nous rappe-

lant que nous sommes toujours l’autre de quelqu’un, et dès lors unis dans une même quête? 

Cet automne, comme à chaque rentrée littéraire, une excitation d’écolière m’habite. 

À voir la liste des auteurs qui défilent – Yasmina Khadra, Jonathan Franzen, Kim thúy, Jean-

paul daoust, Laurent Gaudé, Catherine Mavrikakis, Frédéric beigbeder, et tellement d’autres en-

core –, je sais qu’au terme de la saison, je serai différente, davantage moi-même, subtilement 

bien sûr, mais que ce gain d’humanité, j’en serai redevable à chacun d’entre eux. C’est ce que 

je vous souhaite à tous!

bonne lecture!

Colette Lens
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